
RETOUR SUR LA SEQUENCE ELECTORALE NAZAIRIENNE 
 

Par bien des aspects, la ville de Saint-Nazaire a connu ces dernières semaines un événement politique 
de première importance, traduisant une évolution en profondeur des rapports de force et comportements 
politiques de nos concitoyens. 
La non-réélection de l’équipe sortante au 1er tour puis l’érosion de son score au second tour, ceci 
dans un contexte général plutôt porteur pour les tenants de la gauche institutionnelle, constitue évidem-
ment l’événement majeur. Ce résultat « peu glorieux » pour le Parti Socialiste et ses satellites (PCF, 
Verts, PRG, UDB) s’explique évidemment par l’usure de l’équipe en place et son chef de file, dont les 
stigmates – autoritarisme, suffisance, condescendance, autisme…- ont été à juste titre dénoncés par tou-
tes les listes en compétition. Il s’explique également par le fait que la municipalité sortante a mené au 
cours de son dernier mandat une politique limitée à l’accompagnement et la gestion des restructura-
tions et projets économiques, décidés par les acteurs de l’industrie, du commerce et de la construction 
locale. Dans une période marquée par le recul et la dégradation des filets de sécurité sociaux constitués 
par les services publics, cette orientation municipale a laissé au bord de la route – en terme de précarité 
sociale, de pouvoir d’achat et de logement -, nombre de familles modestes, de jeunes et de retraités. Ce 
sont ces citoyens – pour autant qu’ils se soient exprimés les 9 et 16 mars, ce qui hélas n’est le cas que 
pour une fraction d’entre eux -, qui ont refusé le renouvellement sans conditions de J. BATTEUX et son 
équipe. Une partie d’entre eux, ne voyant plus ou pas de différence entre une politique gestionnaire à la 
mode BATTEUX ou à la mode BAYROU, a préféré le projet jeuniste et carrément libéral de K. 
IZORCE. 
Heureusement qu’il y avait LABEL-GAUCHE pour affirmer et porter au second tour, toutes les valeurs 
séculaires de la gauche et proposer un projet social, solidaire, écologique et démocratique. Imaginez un 
instant la configuration catastrophique qui aurait résulté de l’absence d’alternative à gauche...  
La séquence électorale est maintenant terminée… 
Le maire et son équipe – qui ont senti le vent du boulet – promettent désormais de réorienter leur action 
vers l’écoute et la prise en compte des besoins concrets des citoyens. Fort bien, acceptons-en l’augure 
tout en restant vigilants sur l‘effectivité de cette prise de conscience. Pour notre part, nous qui avons été 
partie prenante et avons soutenu de bout en bout la liste LABEL-GAUCHE, nous appuierons l’action 
de ses 4 élu(e)s sur la base du programme qui leur a permis de rassembler 4226 électrices et électeurs. 
Pour nous, ces 4 élu(e)s constituent un point d’appui à toutes les luttes et actions qui se dérouleront 
dans les 6 ans à venir pour résister aux méfaits des tenants du libéralisme planétaire ou européen à tout 
crin et pour faire avancer la nécessité de transformer profondément la 
société.  

 

Le second tour de l’élection muni-

cipale, avec le passage à gauche 

de nombreuses villes, a confirmé 

et amplifié les résultats du pre-

mier. C’est une sanction très une sanction très une sanction très une sanction très 

nette de Sarkozynette de Sarkozynette de Sarkozynette de Sarkozy, de son gouver-

nement, de ses ministres-

candidats et de l’UMP dans les vil-

les.  

Les listes présentées ou soute-

nues par la LCR, présentes au se-

cond tour ont maintenu ou aug-

menté leur score: 15,7 % à Cler-

mont-Ferrand, 8,77 à Louviers, 

9,21 % à Foix, 17,69 % à Saint-

Nazaire (ces listes sont devant 

celles de l’UMP dans ces deux der-

niers cas !)...  

Le mécontentement populaire est 

profond. Les réformes antisociLes réformes antisociLes réformes antisociLes réformes antisocia-a-a-a-

les sont rejetéesles sont rejetéesles sont rejetéesles sont rejetées. La légitimité du 

gouvernement est largement enta-

mée. François Fillon fait le sourd. 

Il ne veut tirer aucune leçon natio-

nale de cette raclée. Il s’acharne. 

Il veut accélérer la réforme des re-

traites vers les 41 annuités. Il ré-

pond par le cynisme à la souf-

france sociale. La situation est 

mûre pour que le carton jaune en-

voyé par le vote vire au rouge au 

moyen de très grandes mobilisa-

tions. Toute la gauche politique et 

sociale doit s’enga-

ger unie dans cette 

voie. Commençons le 

le 29 mars pour dé-

fendre les retraites 
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Ce numéro de CHANGEONS DE BASE ! 

est un supplément à ROUGEROUGEROUGEROUGE, 

hebdomadaire de la LCR, n°2244 

Bulletin de la Ligue Communiste Révolutionnaire – Pays de Saint-Nazaire 

CHANGEONS DE BASE ! 
Nous engageons aujourd’hui la publication de ce modeste bulletin dont nous vou-
lons qu‘il soit le porte-voix régulier des militant(e)s et sympathisant(e)s de la LCR 
du Pays de Saint-Nazaire. 
Le lancement de cet organe d’expression coïncide avec le renforcement de notre 
activité sur la région et avec le succès électoral de la liste LABEL-GAUCHE dont 
nous avons été parmi les artisans et que nous avons soutenue pendant toute la 
campagne municipale. Il s’inscrit également dans le contexte où la LCR, au plan 
national, a décidé d’appeler à la création d’un Nouveau Parti Anticapitaliste, visant 
à rassembler toutes les forces anticapitalistes, démocratiques, féministes, antira-
cistes, internationalistes et écologistes qui n’ont pas renoncé au projet de trans-
former profondément la société. 
Nul doute pour nous que ce modeste outil d’information et de liaison, nous aidera 
dans nos projets. Avec lui, avec vous, nous contribuerons à ce que le monde 
CHANGE DE BASE ! 
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AU COTE DES TRAVAILLEURS GRECS CONTRE LES PATRONS 

VOYOUS...ET LEURS COMPLICES 
Avec la situation scandaleuse qui contraint 3 travailleurs grecs à la grève de 

la faim pour imposer le respect de leurs droits et le paiement de leur salaire, 
pour des heures de travail effectuées aux Chantiers AKER YARDS, nous avons une 
illustration parfaite des objectifs que cherchent à atteindre les tenants du 

libéralisme débridé et de la déréglementation.  

En étirant au maximum, la ligne de responsabilité sociale entre le salarié et 
le « donneur d’ordre », en intercalant entre eux toutes sortes d’intermédiaires 
et de rideaux de fumée juridiques, c’est le respect voire l’existence même du 
Code du Travail national et de ses protections qui sont remis en cause. 

L’intérêt bien compris de tous les salariés, quelle que soit leur nationalité, 
est donc d’agir et de se solidariser avec le courageux combat de Nikos, Léonidas 
et Boris: 

- en exigeant le respect du droit du travail, 
- en dénonçant les officines de sous-traitance et les entreprises qui 

contractent avec elles. 

BREVES DE CHANTIERS 
 

LABEL-GAUCHE et LCR 

Soyons clairs et précis… 
Les militants de la LCR de 
Saint-Nazaire ont été partie 
prenante et ont soutenu dès 
le début, c’est à dire dès mars 
2007 le projet de lancement 
d’une liste municipale re-
groupant la gauche radicale, 
anticapitaliste, écologiste, fé-
ministe, démocratique, asso-
ciative, altermondialiste….., 
bref offrant une réelle alter-
native de gauche à celle du 
maire sortant. 
La recherche des 49 candidat
(e)s, l’élaboration et la mise 
en forme du programme ont 
constitué un travail de lon-
gue haleine, auquel nos mili-
tants et sympathisants ont 
largement contribué, sans 
faire valoir d’exigences ou de 
revendications particulières 
quant à leur rang sur la liste. 
Au moment, où des voix de 
la liste Batteux ou des articles 
de  presse voudraient accré-
diter l’idée que LABEL-
GAUCHE est manipulée par 
la LCR ou subirait des tentati-
ves de récupération, nous af-
firmons de manière très se-
reine que tout cela n’est 
qu’intoxication, volonté de 
nuire à l’unité de la liste ou à 
la LCR, ou encore tactique vi-
sant à minorer l’excellent ré-
sultat du 16 mars. 
Avec nos idées et notre sensi-
bilité propres, nous avons cru 
et pris notre part à ce projet. 
Nous prendrons notre part à 
sa poursuite pour qu’il réus-
sisse pleinement dans l’inté-
rêt des nazairiens les plus 
modestes, sans volonté de 
captation et avec le souci de 
préserver la cohérence et l’u-
nité de ses acteurs, quels que 
soient leurs engagements 
passés, présents ou futurs. 

TOTAL, TU NOUS SOUILLES, TU NOUS SAOULES AVEC TON FIOUL! 
Nous étions (trop) peu nombreux, samedi 22 mars, à protester sous la pluie glaciale 

avec le Collectif anti marée noire contre la nouvelle atteinte à notre environnement, 

dont s’est une fois de plus (de trop) rendu coupable Total. 

Regrettons également la faible participation des élus des communes de l’estuaire – à 

l’exception de nos camarades et amis de Label-Gauche, très présents - , ce qui relati-

vise les engagements pris pendant la toute fraîche campagne électorale en matière de 

développement durable et de préservation de l’environnement. 

Et pourtant, il n’y a pas d’autre voie que de se mobiliser et de faire pression, avec 

tous les citoyens, pour faire entendre aux groupes capitalistes, tel TOTAL, que la pré-

servation de notre environnement, de notre estuaire et de notre planète – dont ils ne 

s o n t nullement propriétaires – vaut plus que leurs profits. 

RETROUVER NOS IDEES ET COMMENTAIRES  
SUR LES SITES INTERNET DE LA LCR: 

http//lcr-stnazaire.ifrance.com/ 
http//lcr44.free.fr/ 
www.lcr-rouge.org 

le gouvernement  

affiche le calendrier 
Après la défaite de l’UMP aux 

élections municipales, le gouverne-
ment a annoncé les dates et échéances 
pour le printemps concrétisant sa volonté 
de poursuivre les réformes en matière so-
ciale. 
Les deux premiers dossiers sur la table  
portent sur la réforme du marché du tra-

vail et le chantier des retraites, égale-
ment appelé "grand rendez-vous" de 2008 
sur les retraites, prévu dans la loi Fillon de 
2003. Suivra en avril un projet de loi sur la 
mobilité des fonctionnaires. 
Marché du travail: Un projet de loi, trans-
posant l’accord signé en janvier entre le 
patronat et quatre syndicats —mais refusé 
par la CGT— , a été présenté le 26 mars en 
conseil des ministres, pour adoption par le 
Parlement avant l’été. Le texte prévoit 

notamment un allongement des périodes 
d’essai, un nouveau mode de rupture du 
CDI négocié entre salarié et employeur, et 
un nouveau CDD de projet pour les ingé-
nieurs et cadres. Le gouvernement espère 
tenir en avril le premier conseil d’adminis-
tration du nouvel organisme né de la fusion 
ANPE/Assedic. L’Etat sera aussi partie pre-
nante de la révision de l’assurance chô-
mage, avec un rendez-vous tripartite au 
printemps (selon Bercy) avant une négocia-
tion patronat-syndicats. 
Retraites: X. Bertrand a mené le 27 mars 
une série d’entretiens bilatéraux avec les 
syndicats sur la réforme des retraites, dont 
l’allongement à 41 annuités de la durée de 
cotisation d’ici 2012. La CGT et FSU, qui 
soupçonnent le gouvernement de vouloir 
faire traîner le projet de loi jusqu’au creux 
de l’été en juillet, mobilisent pour une 
journée d’action nationale samedi 29 
mars. 
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